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La masse de bronze employée pour cette frappe provenait de
la fonte d'objets lacustres de l'âge du bronze seulement, tels que
lames de couteaux ou rasoirs, aiguillettes et aiguilles, bracelets,
épingles à cheveux, pièces de coliers etc., provenant des stations
lacustres mentionnées au Revers de la médaille.

La fonte de ces objets réunis produisit un métal d'un beau

rouge et beaucoup plus dur que le cuivre moderne.
Il n'a été frappé de cette médaille que quatre vingt dix

exemplaires.

Nous avions donc raison de parler de cette médaille qui sera
de tout temps (sauf une nouvelle frappe), un monument
numismatique et archéologique fort recherché des collectionneurs.

A. H.

Camelotte numismatique.

D'après le dictionnaire de Nodier on désigne par le mot de
camelotte un ouvrage de peu de valeur et mal exécuté. On fait
de la camelotte pour la vendre dans les foires au peuple et aux
gens de campagne. Les colporteurs vendent ordinairement de
la camelotte. En numismatique il y a beaucoup de médailles
vendues dans les fêtes publiques que l'on peut certainement bien
désigner sous le nom de camelotte, telles sont les nombreuses
médailles fabriquées dans les ateliers de gravure pour être
vendues au public dans les fêtes de chant, de gymnastique, de
tirs fédéraux et cantonaux, etc.

Les ateliers de gravure d'Allemagne nous inondent de ces
produits que l'on pourrait à juste titre appeler malsains. Mais
les potiers d'étain s'en mêlent aussi et nous donnent des
médailles dont les amateurs se détournent avec dégoût. Ces
horreurs sont simplement coulées dans les moules comme les
cuillères les plus grossières que nous voyons fabriquer par les
artisans auvergnats qui travaillent en plein air dans les environs
de nos villes et de nos villages.

Ludolph Rochat.
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